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À quelques kilomètres de 
Carthage et de La Marsa, l’ancien
Abu Nawas, devenu aujourd’hui
l’hôtel Mövenpick Gammarth, est
l’un des établissements les plus
réputés de la région. Dans ce cinq
étoiles offrant une vue imprena-
ble sur l’une des plus belles baies
de la Méditerranée et les collines
de Sidi Bou Saïd, le charme opère
d’emblée.

Dès l’entrée, on est accueilli
dans un immense salon lumi-
neux, décoré avec raffinement 
et offrant une multitude 
d’ambiances : un coin oriental
évoquant les traditions berbères ;
une bibliothèque dégageant une
atmosphère intimiste de par ses
cheminées ou un lobby-lounge
avec son mobilier contemporain.

Dans un même espace, les

continents se croisent. La 
sobriété des matières et des 
couleurs se mêle au décalage des
objets et du lustre monumental.
Le tout sans aucune fausse note.

« La plus belle »

Cette impression se poursuit
dans les trois restaurants de l’éta-
blissement, offrant chacun leurs
spécialités. Le Breeze et sa cuisine
italienne, l’Horizon avec ses plats
internationaux et l’El Omnia et
ses traditions marocaines. Mais
plus qu’un hôtel de luxe, le 
Mövenpick veut être la référence
des courts séjours de bien-être.
Les clients se posent dans l’une
des 119 chambres au décor épuré
et décompressent sur la plage de
sable doré, dans les piscines exté-

Mövenpick hôtel : luxe, calme et volupté

Au cœur du Gévaudan, entre
Aubrac et Margeride, le 
château d'Orfeuillette vous 
accueille pour un séjour 
poétique et inoubliable. Joyau
du XIXe siècle, cette bâtisse se 
niche dans son parc de douze
hectares, entre pièces d’eau et
séquoias géants. 

Allier l’ultracontemporain à
un cadre des plus classiques,
presque suranné, voilà un pari
audacieux mais remporté haut
la main : décorées dans l’esprit
chic d’un hôtel 4 étoiles, les
onze chambres proposent cha-
cune une ambiance particu-
lière, de la plus sobre à la plus
originale. Le caractère ancien
du château se mêle harmonieu-
sement à un ameublement 
moderne et décalé, créant une
atmosphère cosy et conviviale.

Le moindre élément est choisi
avec soin, jusqu’aux balan-
celles qui agrémentent cer-
taines alcôves. Et à raison ! 
Ici, tout peut s’acheter : si vous
avez le coup de foudre pour un
fauteuil, une lampe, une table
de chevet, un lit ou même pour
l’un des miroirs-écrans de 
télé créés sur mesure pour 
l’endroit, aucun souci : vous
avez la possibilité d’acquérir
l’élément de votre choix !

Ne quittons pas les lieux
sans une halte au restaurant Le
Théophile où une cuisine 
inventive rencontre une démar-
che qualité qui met tous les
sens en éveil grâce à des pro-
duits bio, nobles et locavores.
Des ateliers cuisine sont même
organisés à la demande !

www.hotels-brunel.com

Chambre à vendre

À Sidi Bou Saïd, le jardin menant au palais Erlanger offre une vue imprenable sur la marina. Photo RL

Volcan dormant d’un som-
meil profond depuis plus

de trois siècles, figure tutélaire
qui bien souvent se dérobe aux 
regards, le mont Fuji bénéficie
d’un environnement exception-
nel  : les cinq lacs, fort prisés
pour leur verdure luxuriante et
la proximité de la belle région
thermale de Hakone.

Tout comme le mont
Olympe, le Fuji abriterait le 
séjour des dieux et nombreux
sont les artistes à avoir célébré
sa beauté, comme Hokusaï et
Hiroshige.

À l’origine divisée en dix
étapes qui fractionnaient ses
3776 mètres de haut, l’ascen-
sion est de nos jours accessible
en bus jusqu’à la cinquième
station, Gogome, d’où partent
la plupart des randonneurs. Un
premier torii (grand portique
situé à l’entrée des temples)
rappelle la nature sacrée du
lieu et invite à débuter une 
expérience intense, muni du
fameux bâton de pèlerin à 
tamponner à chaque étape.

N’espérez pas trouver là une
occasion de recueillement en
solitaire car des centaines de 
pèlerins vous accompagneront
dans l’ascension. L’affluence
s’explique par le créneau res-
treint des refuges ouverts 

uniquement en juillet et août
et par la proximité avec Tokyo.
Il est de toute façon stricte-
ment interdit d’entreprendre
seul une telle ascension. 
La majorité des randonneurs
privilégient la marche de nuit
afin d’atteindre le sommet au
lever du soleil pour un instant
magique et très symbolique,
l’astre rappelant le fameux 
hi no maru (cercle du soleil) 
figurant sur le drapeau natio-
nal.

Excursion inoubliable
sur les pentes sacrées

Aucune ombre, aucune
source à ce stade de l’aventure
et un sentier en pente raide
couvert de cendres qui se déro-
bent sous le pied le plus sûr. Il
faudra également prier pour
échapper au mal des mon-
tagnes. Approcher les dieux se
mérite…

Et enfin, après une dizaine
d’heures passées à marcher
dans un paysage de lave déser-
tique, le sommet vient à
vous… Un vieux proverbe 
japonais dit que celui qui n'a
jamais gravi le Fuji-San est un
fou mais que celui qui l'a gravi
deux fois est encore plus fou.
Serez-vous celui-là ?

Pélerinage sur celui que les Japonais nomment
avec révérence Fuji-san plutôt que Fuji Yama.

L’ascension du Mont Fuji est une expérience 
à la fois physique et mystique. Photo Thinkstock

Plus près des dieux :
gravir le mont Fuji

Mango Dreams vous invite à
découvrir Madagascar en 
logeant à l’hôtel Antsanitia Re-
sort, situé sur la côte ouest de
l’île, avec vue sur l’océan In-
dien et la rivière Morira. Du-
rant l’été et l’automne, les fa-
milles seront à l’honneur avec
des offres pour les enfants
(transfert et demi-pension 
gratuits pour les moins de deux ans et à -50 % pour les moins de
12 ans). Une semaine est proposée à partir de 1 450 € par per-
sonne avec les vols réguliers, l’hébergement 7 nuits en bungalow
vue océan, la demi-pension et les transferts entre aéroport et hôtel. 

Renseignements et réservations au 01 47 71 73 74

Sous le soleil de Madagascar
Le Guide du routard vient d’enrichir sa col-

lection d’un nouveau titre : le Sri Lanka. Tout
ce qu’un voyageur recherche se concentre sur
cette île; un territoire finalement pas si grand
qui s’explore aisément même en quinze jours.
Le Routard suggère de visiter le site d’Anura-
dhapura, de prendre le vieux train pour aller
de Colombo à Kandy, de visiter une plantation
de thé, de marcher dans les pas de Marco Polo
à Ratnapura, d’observer les baleines bleues et
les dauphins depuis les belles plages de la côte
sud ourlée de cocotiers, de faire un safari en
jeep dans le parc de Yala....sans oublier d’aller
à la rencontre des Sri Lankais, curieux de vous.

Éd. Hachette, 14.95 €

Suivez le guide
Tout au sud du département, à

Chandolas au cœur de l’Ardèche 
méridionale, venez vous ressourcer à
l’auberge Les Murets, une ancienne
magnanerie du XIXe siècle transfor-
mée par ses propriétaires en un
havre de paix. Mariage de la pierre
et du bois, tons beiges ou couleur
terre, leurs chambres se font modernes, sobres et confortables. Pro-
fitez d’une pause douceur au milieu des vignes et des vergers dans la
piscine chauffée ou du côté de l’espace bien-être avec jacuzzi, sola-
rium et sauna. La table de l’auberge met à l’honneur les produits
frais du terroir. La chambre double est à partir de 65 € la nuit. 

Renseignements et réservations au 04 75 39 08 32 ou sur
www.aubergelesmurets.com

Bien-être en Ardèche
Le guide Bretagne de la collection Ency-

clopédies du voyage propose de découvrir
cette région à travers neuf circuits en allant
de Rennes, la capitale, à Nantes, en passant
par Saint-Malo, la cité des corsaires, Saint-
Brieuc, Morlaix, Brest, Quimper, Lorient,
Vannes et le golfe du Morbihan. Il vous 
apporte des clefs pour comprendre les tradi-
tions populaires et les fêtes, une histoire où
s’affirme l’identité bretonne, la nature du
massif armoricain et un patrimoine architec-
tural original. Une sélection d’hôtels et de res-
taurants, les adresses des lieux à visiter, les
fêtes et les festivals complètent cet ouvrage. 

Éd. Gallimard, 27,50 €

Balade armoricaine

La Tunisie : le monde des
mille et une découvertes
On la prise pour ses plages dorées et sa mer turquoise. Mais la Tunisie est aussi riche par son patrimoine reflétant
3 000 ans d’histoire. Ce qui lui vaut d’être une destination idéale pour les séjours mariant bien-être et culture.

Une terre ensoleillée, bai-
gnée par les eaux tur-
quoise de la Méditerra-

née, qui fleure bon les doux
parfums d’oranger et de jasmin…
À deux heures de Paris, sur la
pointe nord de l’Afrique, la Tuni-
sie offre un cadre idyllique avec
ses 1 300  km de côtes, ses 600
plages, ses villages typiques et sa
chaleur ambiante. Pas étonnant
qu’elle soit prisée par les touristes
jetant leur dévolu sur les stations
balnéaires de Djerba ou de Ham-
mamet. Mais plus qu’une desti-
nation alliant détente et dépayse-
ment, la Tunisie vit au rythme de
son histoire, quand la révolution
et la chute de Ben Ali sont encore
dans les esprits. Elle reste une
terre d’accueil, riche par sa diver-
sité, sa culture et son ouverture.
En témoignent Tunis, Carthage et
leurs environs, où le passé romain
se conjugue avec le présent.

Labyrinthe

Première escale à Tunis, capi-
tale cosmopolite, où se mêlent
tradition et modernité. Dans
l’avenue Habib-Bourguiba, avec
ses cafés, ses restaurants et ses
terrasses fréquentés par la jeu-
nesse ; mais aussi dans la plus
ancienne partie de la ville, la 
médina.

Une fois entré dans ce laby-
rinthe, plongez dans l’univers des
souks en empruntant les pas-
sages voûtés. Respirez les odeurs
d’épices, de cuir et d’étoffes qui
se dégagent des étals, tout en
contemplant les vestiges gravés
dans la pierre : les mosquées et
les édifices sertis de mosaïques
aux influences andalouses,
turques ou européennes. Une 
immersion dans le monde des
Mille et Une Nuits.

3 000 ans d’histoire

La découverte de la ville ne se
conçoit pas sans une excursion
dans ses quartiers. Sur la colline
de Byrsa surplombant le golfe de
Tunis, Carthage reflète 3 000 ans
d’histoire. Depuis sa fondation en
814 avant Jésus-Christ, à son

heure de gloire où on lui confère
son titre de grande puissance,
jusqu’aux guerres puniques qui
l’ont opposée à la Rome antique.
Elles entraîneront sa destruction
en 146 avant Jésus-Christ, suivie
de sa réhabilitation et du début
de sa colonisation sous le règne
d’Auguste. Ses traces sont encore

visibles, aussi peut-on contempler
les thermes d’Antonin et ses co-
lonnes érigées face à la mer, les
citernes nichées au sommet de la
colline, le forum romain ou l’ex-
basilique chrétienne. Tous recè-
lent des collections archéolo-
giques réunies au musée national
de Carthage, où elles contrastent

avec les vestiges de la révolution
entreposés non loin comme des
œuvres d’art.

Blanc et bleu

À deux pas de ce plongeon
dans la Rome antique, sur la 
falaise dominant le golfe de
Tunis, se trouve le village de Sidi
Bou Saïd, avec ses façades
blanches et ses volets bleus. Des
couleurs imposées par la munici-
palité qui lui confèrent ses attri-
buts pittoresques tant convoités
par les artistes au xxe siècle. 
Simone de Beauvoir, Paul Klee,
Chateaubriand ou Colette ont
ainsi gravi ses ruelles sinueuses
menant au café des Nattes ou au
café des Délices. Mais Sidi Bou
Saïd vaut également le détour
pour ses attributs culturels. Passé
le jardin des quatre saisons et ses
allées fleuries au parfum enivrant
se trouve le palais Ennejma 
Ezzahra, construit par le baron
Rudolf Erlanger. Un peintre
franco-britannique épris de musi-
que arabe, qui invitait de nom-
breux artistes dans sa demeure
majestueuse.

Aujourd’hui devenu le Centre
de musiques arabes et méditerra-
néennes, le palais reste dédié au
patrimoine musical tunisien avec
une exposition permanente d’ins-
truments. Tambourins, saxo-
phones, cornemuses, violons…
viennent ainsi compléter la 
phonothèque de ce centre ac-
cueillant une cinquante de
concerts par an. Un lieu d’études
et de recherches qui s’ajoute à la
longue liste de découvertes et qui
fait de Tunis et de ses quartiers,
une destination prisée pour les
séjours culturels et de détente.

A.K.

nMÉMO

À savoir

Les touristes régleront
leurs effets en Dinar 
tunisien (15 € = 30 TND).
Il est possible d’échanger
son argent sur place 
ou de régler en euros
auprès de nombreux com-
merçants.

Avant de partir, lors de
son enregistrement à 
l’aéroport, il est nécessaire
de présenter un passeport.
La carte d’identité est 
acceptée pour les voyages
organisés en groupe, à
condition d’être muni de la
réservation de l’hôtel, mais
pour éviter toute mauvaise
surprise, le plus simple est
de se munir d’un passe-
port. À noter qu’en Tuni-
sie, le décalage horaire est
d’une heure. Lorsqu’il est
midi en France, il est 
11 heures en Tunisie.

Y aller

Avec la compagnie 
aérienne Tunisair, au 
départ de Strasbourg 
ou d’Orly, en direction de 
l’aéroport de Tunis-
Carthage. Renseignements
sur le site www.tunisair.com
tél. 01 42 12 31 09).

Par ailleurs, le tour-
opérateur Mango dreams
propose des voyages sur
mesure. Par exemple, de
courts séjours de quatre
jours et trois nuits, avec un
accueil individuel à 
l’aéroport, une chambre
au Mövenpick hôtel avec
vue sur la mer, un 
massage hammam charme
d’Orient et un massage
Kallisti pour deux, au prix
de 490 € par personne.
Renseignements sur le site
www.mango-dreams.fr ;
tél 01 47 71 73 74.

Se loger

À l’hôtel Mövenpick,
situé à 15 km de l’aéroport
international de Tunis Car-
thage. Renseignements sur
le site www.moevenpick-
hotels.com ou par tél. 
au 00 216 71 741 444.

Les incontournables

À ne pas rater, le restau-
rant gastronomique Dar 
El Jeld, à Tunis, où vous
pourrez déguster, dans un
cadre typiquement tuni-
sien, au cœur de la 
médina, les spécialités du
pays (tajine, bricks, doigts
de Fatma, couscous au
poisson…). Dans cet éta-
blissement construit en
1860, comptez entre 30 et
40 € en moyenne pour un
repas sans boisson. En
face, un hôtel est actuelle-
ment en construction. Son
ouverture est espérée cou-
rant 2013. Vous pourrez
également en profiter pour
visiter la médina et décou-
vrir ses souks proposant
parfums, herbes, bijoux,
babouches, chéchias,
fruits secs, sculptures sur
bois, tapis, étoffes…

Renseignements
auprès de l’office 
national de tourisme
tunisien,
tél. au 01 44 51 51 74.

Carthage
reflète 
3 000 ans
d’histoire,
rythmés 
par les
différentes
conquêtes.
Leurs traces
sont encore
visibles,
comme 
les thermes
d’Antonin,
avec leurs
colonnes
érigées face à
la mer.
Photo RL

Dans ce cinq étoiles, détente est le maître mot. Photo RL

rieure et intérieure, à la salle de
sport ou au spa Kallisti (« la plus
belle » en grec ancien).

Au sable du Sahara

Plongés dans une atmosphère
enveloppante de sérénité, ils peu-
vent profiter d’une gamme de
soins tunisiens, du hammam
oriental aux cabines de gommage
au sable du Sahara, et poursuivre
ce moment de relâchement dans
l’espace tisanerie où, allongés sur
un lit, ils savourent l’instant 
présent, bercés par une douce
musique et caressés par la chaleur
de l’ambiance tamisée. Un 
moment de délassement pour 
lequel il aura fallu patienter qua-
tre ans, le temps que les travaux
de transformation de l’établisse-

ment aboutissent. Mais depuis
son ouverture en septem-

bre  2010, l’hôtel est devenu le
haut lieu du luxe et de l’évasion.


